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BALLADE POUR LES JVIORTS 1

Que sont devenus nos parents
Qu'on a portés au cimetière
Sous un tertre à peine apparent
Où se dresse une croix de pierre,
Ils sont retournés à la terre.
Puisqu'un jour nous aurons leur sort,
Quand sonnera l'heure dernière,
Nous qui vivons, pensons aux morts.

On voit leurs crânes, mis en rangs,
Aux grillages des ossuaires ;

Leurs yeux vidés, ouverts tout grands,
Du fond de la nuit funéraire,
Cherchent, dans l'ombre et le mystère,
L'âme évadée, errante aux bords
Des Cieux promis, pleins de lumière.
Nous qui vivons, pensons aux morts.

Ceux qui les suivaient en pleurant
Les délaissent dans leur misère ;

La fleur de l'oubli croît, couvrant
Bientôt la tombe solitaire.
Pour réchauffer les froids suaires
Et pour désarmer les remords,
Ils ont besoin de nos prières.
Nous qui vivons, pensons aux morts.

Envoi :

Prince, amis, vous tous, père et mère,
La Dame à la faux rôde encor ;

Les pauvres défunts sont nos frères.
Nous qui vivons, pensons aux morts.

J. Risse.

LA LA^IpE

L'Angelus tinte au clocher noir ;

Comme une vieille dans sa bure
La terre unit à sa voix pure

Sa prière du soir.

1 A la mémoire de Sœur Lucie, institutrice à Ponthaux, décédée
le 21 septembre 1917.
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